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CHAPITRE VI.

Du vittlias.

Le  vitellus est cette partie multiforme, des
graines placée pour l’ordinaire entre l’embryon
& l’albumen . Quoique Malpighi & d’autres
anatomistes paraissent avoir vu cette partie ,
elle n’a été nommée par aucun d’eux . Gôr-
tner qui l’a étudiée avec soin , la caractérise
de cette manière . Le vitellus est étroitement

lié à l’albumen , il ne peut en être séparé
sans les blesser tous deux : il ne sort pas de
la graine pendant la germination & il sert
probablement comme l’albumen à la nourri¬
ture de la plantule , puisque son développe¬
ment les fait périr tous deux : quand il y a
un albumen , le vitellus est placé entre l’al-
bumen & l’embryon , de manière qu’on peut
l’enlever sans altérer sa figure : enfin il ■a
des rapports marqués avec l’albumen & les
eetilédons , mais comme ils ne sont pas in-
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times , cela rend peut -être son utilité plus
grande.

La figure du vitellus varie suivant les es¬
pèces ; la plus simple s’observe dans les graines
des plantes qu’on appelle imparfaites ; les Juci y
musci, silices: leurs graines semblent un vitel¬
lus formé par une chair herbacée , amygda-
loïde , il est adapté à la cavité de ,1a première
enveloppe ; dans le ruppia,  le noyau est sem¬
blable à l’albumen charnu qui est solide ; on
volt au dessus de la première membrane,
une radicule ronde terminée en pointe , cou¬
chée obliquement , à peine libre dans le sillon
où elle est placée au sommet du noyau : l’autre
extrémité plus épaisse est tellement liée avec
la substance du noyau , que ce lien suffit pour
lui imprimer les traces de ce sillon ; il est
fait en écu dans les graminées , il est orbi-
culaire , ou elliptique , ou oblong , ou para¬
bolique dans d’autresw

La consistance du vitellus est amygdaloïdo-
eharnue , assez dure , blanche , ou jaunâ¬
tre . La situation de cet organe est toujours
dans la partie inférieure ou latérale de l’al-
bumen ; quand on enlève tous les tégumens
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de 1a graine , on voit l’embryon avec son écu
placé hors de l’albumen.

Le vitellus n'est pas lié avec l’albumen ,
ou du moins le lien est superficiel ; mais il
est fortement uni à l’embryon , il paraît vers
le commencement de la radicule , la substance
de l’embryon & de l’écu semblent se confondre.
La plumule est toujours libre , l’embryon nud
dans sa partie antérieure repose pour l’ordi-
nairc dans le sillon de l’écu , il est couvert
dans un petit nombre par les plis des bords
comme dans le mayce.  Enfin la radicule est
cachée dans la substance de l’écu qui lui sert
de gaine ; on le voit ainsi dans les graines
céréales.

Le vitellus est engaîné , ou bien il est un
corps charnu placé entre l’albumen & l’em-
bryon , ou il est encaissé , sa substance est
alors farineuse comme celle de l’albumen ; la
partie supérieure de l’embryon s’élève au des¬
sus de l’ouverture de la gaine qui est à son
Sommet ; cette gaine est quelquefois percée
vers l’extrémité de la radicule , mais elle est
toujours entière dans le milieu ; elle est épaisse
& se présente sous diverses figures.

Le vitellus varie suivant les espèces des
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plantes , & il ne ressemble jamais aux autres
parties de la graine ; il parait un organe tout-
à fait particulier.

On observe quelques corps qui semblent
avoir des rapports avec le vitellus . Górtner
les appelle faux vitellus.  Le noyau du rhizo-
boltis peckea  est gros , solide , amygdalinochar-
nu , remplissant toute la première enveloppe.
U tire de sa base antérieure une hampe courte
& tranchante courbée dans sa partie supérieure,
terminée par des folioles cotilédons & couchée
inférieurement sur le noyau . On voit que
cette hampe est vraiment l’embryon & que le
noyau est strictement la radicule sous cette
forme monstrueuse , elle ne quitte aussi ja¬
mais sa première enveloppe , & elle produit
pendant la germination de nouvelles radicules
qui attachent la plante au terrein , sa forme
ambiguë peut la faire regarder comme un
vitellus . Dans le trapa  on trouve un noyau
anomal dont la grandeur répond à la cavité
de l’enveloppe supérieure ; sa consistance est
amygdaloïde , tout le noyau est solide , il
s’échappe une radicule ronde & polie du som¬
met qui porte au -dessous de son origine un
petit cotilédon en forme d’écailles ; il est éloi-
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gné & séparé du noyau , qui peut être consi¬
déré comme le plus grand cotilédon de la
graine , quoiqu ’il soit à une grande distance
du petit , & qu’il ne sorte jamais dans la ger¬
mination hors de la première enveloppe ; mais
ce cotilédon serait plutôt un vitellus & le trapa
serait monocotilédone.

On ignore presque complètement la nature
de l’albumen & du vitellus ; on n’a fait ni leur
anatomie , ni leur analyse ; mais on saitqu ’ils
sont farineux , qu’ils paraissent pendant la ger¬
mination sous une forme laiteuse ; il me sem¬
ble qu’on peut en conclure analogiquement
qu’ils doivent servir au développement de la
plantule , qu’ils lui offrent la première nour¬
riture solide qu’elle reçoit , puisque ces orga¬
nes disparaissent au moment où elle est dégagée
de la graine ; on y volt au moins une matière
fermentescible comme celle des cotilédons ,
& un suc qui doit avoir quelque rapport avec
ceux que ces derniers fournissent : quoiqu ’il
en soit il faut rçconnaitre qu’ils sont néces¬
saires aux végétaux qui les ont ; c’est ici qu’il
serait important de découvrir leurinfluencesur
ux & la nature des plantes qui leur rend ces
organes nécessaires , tandis que plusieurs n’en
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ont aucun besoin . On est bien conduit à leur
soupçonner des rapports avec les cotilédons ;
mais il faudrait les démontrer , fixer leurs
usages ; toute cette recherche paraîtrait d abord
se borner au tems de la germination , quoi-
qu’il fût bien curieux de la pousser plus loin
en étudiant les rapports de la plante elle-
même , avec cet organe particulier de sa
graine.
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